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notrB viB culturBllB nB souffrE mêmB 
pas la co parnison avBt IE passé 
Le voyage de M. Sa.ff et Arika.n 

dans les provinces de l'Est 

Erzincan, 17. - Le miui•tre de régime républicain est tellement ar­
l'Instructiou pnblique, M. Saffat Ari- dente el mllre qu'elle ne souffre même 
kau, accompagné par la général Ka· pas la comparaison avec le passé. 
z1m. Orbay ~t par la vnh Fahri Ozen Le point de vue des "jeunes" 
a v1s1té les ecoles, le Pari! du Peuple, . 
la Maison du Peuple ot ln municipe-, Le «Tan• a entrepris une. enquête 
lilé. L~ ministre s'est rendu easuite 

1

, Pur les pr.oblèmes da l'en•01gnemant. 
au village da Knu pour y visiler la cPou.rquo1 les .résultats . des ,examens 
pépiniora mod~le qui a été créée. On •ont-ils mauvais. au poml den être 
donuera ce soir en sou houneur uni effrayants ? Qui • sont los responsa· 
bauquet. blea quand les éleva~ na passent pas 

Le ministre qui se rendra de main à d~ cla~se ? Pourq~o~ l,as élèves co· 
Gümü,ane a fait les déclarrtiona sui· p1enl-1ls? Pourqu'?1 .1m1tent-1ls les d1· 
vantes : plômes ? Pollrquo• ttre11t·1ls sur leurs 

«On connait les directives donuées profess.eurs? Quell~. esl la l~cuue dau.s 
par la Grand Chef Atatürk dan' son l'oq~a01sallon de 1 mstruchon pubh· 
d.iscours du jour de l'an, pour la créa- quet . . 
t1on d'une cité de la culture à fon· A ces quesl10~~. les 1auuee .répon-
der dans l'Est dent, dans leur 1ournal «Gençhk» de 

E d · la manière suivante: 
l'e n v~o e me ~en_dre compte de • On ne peut aujourd'hui rien re· 

~droit ~ù pou.rra1t. aire fon~6e cet· rocher à la · eunesse. Cella-ci travail· 
te 1nshtutton b1enfa1aanta qui mar- fa. Elle a la ilte solide. Le seul défaut 
~uera un grand dé~elopp.emeut da~e ~si dans l'organisation, l'administra· 
ra vie culturelle de .1 Est, 1e me suis tion, la système d'éducation. Dans 
endu, en compag01e de mes camara- certains établissements on obtient de 

des du m101etère compétents e:i la d,' t 
mat'è d n- b k' à S" d B'll' bons résultats; dans au res, au con· 
M 1 re, .e iyar. a ir 11 ~ • 

1 18• traire, de mauvais. Car chaque facul· 
' u,u. Puis en suivant le . rivage d.u té a un règlement à pari, une men la· 
lac .de Van à Kn~a el de là 1e me ~u1s lité toute différente. 1 
a.rr1vé 1c1 par voie de Sar1kam1~ L'ms- , 
tlluteur est l'élément principal dans . Or,daus toutes les êc?lea c est la même 
un établissement de culture intellec- 1eunesse du même 01veau qui étudie. 
tualle. Polir obtenir de lui le plus ~our réformer notre sy.stème d'éduca: 
grand rendement il importe ds lui as lion, ou. crée des comm1sR1ons. Celle·c1 
surer le repos da l'âme el de l'esprit se réu01seent pour élaborer les règle· 
pour qu'il puisse préparer sa leçon. mente des facultés. Q~e font·el.las ? 
. Dana mon voyage d'études j'ai tou· P.our qu~ 1~ do~teur pu:sse étabh: un 
Jours \)ria en considération ce princi· d1agnoatrn 11 d01t tou.~ d abord deman· 
pe el ie présenterai un rapport dé· der au mal~de_ ce qu.11 ressent. Quel!~ 
taillé à oe sujet au Kamutay. est la com.m1sa1on qui a demandé ciuo1 

Le cours de notre vie culturelle est, qu.e ce s?11 a'!x élèves, qui a pris I~ 
eb gé.uéral, très saliafaiFant. Parmi peme d ouvrir une enquête parmi 
las m,ille e_t un bienfaits dont la régi· aux ? . . 
me d Atalurk noua a permis de jouir Eu c?uséquence, 11 y a ~ne vé~1té 
~n des plus importants est, sans con· trèq claire. Il y a une cris~ d éducat100 
este, le développement rapide acquis el de la cullure. Ceux qu~ na sont pas 

par la vie culturelle qni avait été né· compétents en la matière ~01vent 
ghgée durant des siècles et qui main· abandonner leurs fonchons à d auti:,es 
tenant repose sur des bases aolides plue capables, au non:i de~ mtérets 
et des méthodes infaillibles. La vie aupérieura da la pairie. Smou, cala 
culturelle qui s'est affirmée sous la ira mal ». 

~- --------------------- -

ArrivéB d'émigrants dB 
Houmanis -----Le transport des émigrants de Rou· 

mame commencera cette semaine. La 
directiou de l'établissement des rêfu· 
giéa à Istanbul a élé mvitée à hâter 
ces opérations. 

Un accord à cet effet doit intervenir 
aujourd'hui avec la compaanie pour 

l'a.ffrêtement de deux vapeurs. Le pre· 
m1er bateau partira mardi ou mer· 
credi pour Con•tanzta, en vue d'y 
embarquer des émigrante. 

Chaque convoi sera de r.600 émi­
grants de façon qu'il en viendra eu 
quatre mois e aviron 25,000. 

FBu dB broussaillss 
llier la feu se d~clara dans les brous­

sailles à Derbent et l'on ne put se 
ronr!ra maitre du sinistre quo fort 
tard dans la nuit, après qu'il eut con· 
aumé 6,0QO dônüma de brousaaillaa. 
. J?.arbe~t est situé au delà de Siçan · 

l!koy, qui eet rattaché à la commune 
de Mahmut bey ùépendant à son tour 
du_ kaza de Rakirküy. Lqs villageois 
qm accoururent da toutes parts voyant 
que toua leurs efforts restaient faine, 
demandàrent ~u secoure au corps des 
sapeurs-pompte~a d'Istanbul. 

On a dépêché immédiatement sur les 
h~ux un groupe important da pom­
P1ors ainei que deux camions char· 
géa .d'ouvriers tous équipé~ de pelles 
:t P1oches afiu de c1rconact'lra le sinis· 
ra. Le vent soufflait lrèa violemment 

tt les flammes s'~tendaieut partout. 
e feu continua 6 heure, de suite et 

put enfin être maîtrisé vers le tard 
Cependant las sapeurs-pompiers pas­
sèrent la nuit sur les lieux et prirent 
les meau~es voulues pour que le sinis­
tre ne puisse plue se renouveler. 

Noua publions aujourd'hui en 
4ème page sous notre rnbriqua 

La presse turque 
de ce nia.tin 

un~ analyse et de larges extrait des 
articles de fond de lous no11 con. 
Tè ras d'outre pont. 

LB tour du monds aÉrisn 
d'Howard Hughss 
-~-

New-York, 18. - Contrairement aux 
chiffres nellemeut exagérés qui ont été 
publiés, M. Howard Hughes précisa 
que son tour du monde a~rien ne lui 
a pas co\ltt; plus de 5.000 dollars. 

On appreud que l'aviateur et ses 
camarades eutreprendront dans 2 ou 
3 moi8 uu raid de propagande en Amé· 
rique latine en faveur de l'Exposition 
de New·York. 
-~ 

M. Spaok dÉfinit la politique 
bBlgB 

Brnxelles, 18. A. A. - Dana un dis­
cours, M. Spaak affirma que la poli· 
llque étraugère da la Belgique ne va­
ria pas depuis 1936. li ajouta que la 
gouvernement vaut vivre en bons 
termes avec ses voisins. 

Concernant les manœuvras affec­
tu~ea ~n d~rection de ra frontière fran­
çaise, 11 doclara : 

On parle de manœuvree de l'armée 
belge dmgéoa contre tel ou tel pays. 
L'armée maoœuvre pour connaitre ta 
pays tout entier. --L'unif or ms durant IBs hBUrBs 

dB travail 
Rome 18. A. A. - M. Mussolini de· 

cida qu~ tous le.a fonctionnaires. de 
l'administration cmle devront obliga­
toirement porter l'uniforme pendant 
les heures de travail. 

-~--

LBS prinCBS suédois BR AmÉriqUB 
Saint Paul, M'n"P•ota, 18 A.A.-Lea 

princes Gustave et Bertil, et la prin· 
cesse Louise de Suède sont arrivés 
pour participer à la cérémonie du tri· 
centenaire du débarquement des 
Suédois. 

Le prince Gustave parait être en 
excellente santé. 

Toute course aux armEmBnts 
sst DB course ù la gu~rre -Un vig-oureux article du 

"Giornale d'Italia" --Rome,17. AA. - Parlant de la quas- de d'une guerre. la France, les Etals· 
lion des armements, le • Giornale d'I· Unis et /'Angleterre qui ont décle11cllé 
talia• co:islat" que ce aout surtout les 
Elats qui 8~ disent démocrates qui celle course doiverll,par conséquent, por. 
doi ~ent être tenus responsa blas da Ier la respons<1bilité d'une guerre éven. 
Ioules I"" consêr1uances de la course tue/le. Il est vrai qu'on cherche à justifier 
aux armements. celle course aux armements par la pré· 

La prospérité d~s industries, taut tendue allitude menaçante des Etals /o­
aux Etals-Unis qu'r,n Angleterre, re· 
pose exclusivement sur la commande talilaires. Nais 011 ne veut pas avouer 
des armements. Celle course aveugle que ce sont précisément ces;11atio11s lofa. 
aux armements des ~rendes démocra· /itaires qui, contrairement aux soi-di­
ties est de nature à engendrer des sont démocraties, n'ont rien reçu des ter. 
crises économiques particulièrement . 
graves. Soules l'Italie el r Allemagne ri foires qui devraient leur revemr. 
qui, tout en a'armanl concentrent toua Le rnanifesle de la Fédération des 
leurs efforts à s'affranchir de la servi- officiers da réserva français qui affir­
tude économique el il s'organiser par ma que les canons italiens el allemauds 
elles-mêmes, pourront échapper à de inetall!is en Espagne tendant à déta· 
pareilles crises. cher le Maroc, la Tunisie et l' Al11éria 

D'autre pari toute course aux arme. da la France coustitue. une menace 
• ' dircete et une provocation.» 

menls constitue inévitablement le prélu-1 

Deux sons de clocbB au sujBt 
du problèmB t~hÉcoslovaquie 

Berlin, 18. - Parlant au nom de M. PRris, 18 juillet. - La presse pari-
Henlein, la Dr Sodekowaki déclara que, sienne s'attache à démontrer ce matin 
contrairement aux affirmations du tout ce que le « progrnmme national· 
gouvernement tchécoslovaque, l'orga· socialiste» quo les Allemands des Su­
niaatiou et le réseau des forces de po· dètea prétendent faire triompher eu 
lice daos la région des Sudètes ont été Tch~coslovaquie a d'inadmissible pour 
étendus et renforc<ls ; la boycottage le gouvernement de Prague. 
des Allemands des Sudlltes continue ; M. Saint -Brice étudia, dans le« Jour­
la confirmation dans leurs fonctions nal•, le projet d'orgau1saliou proposé 
des maires allemands récemment élue par M. Henlein. Ce programme ainsi 
est systêmatiquemeul ajonrnée et ra- conçu esl·il· viable ? Il auffü, affirme·t­
tarùée. Le Dr Sedakowskl contesta il, pour s'en rnndre compta d'imaginer 
que le programme des Allemands des une Suisse qui ne serait pas divisée 
Sudètes soit un programme purement seulement an cantons, mais où chaque 
allemand. Il constitue au contraire la canton serait divisé en groupes ua­
programme de tous les peuplPB non- lionaux. Enfin le conseil fédéral serait 
tchèqu.es de .. la Teh< coalovaquie. L'au- dominé par 4 dictateurs.un Allemand, 
t~nom1e qu ils dem~ndaot ~e veut pas un Italien, un Frauçais et un Romau­
d1ro un Etat dans! Etat m une mena· che. Il suffit d'évoquer ce spectacle 
ce pour la démocratie. Il faut y voir pour juger la valeur du système. 
s~ulement ~n sérieux ef~ort en vue\ Et M. St-Brice de conclure : • Corn· 
d assurer 1 é~ahté des droits d~s peu- ma instrument da dislocatiou il serait 
pies et la pan, européenne. difficile de tron•er mieux ! • 

Les troubles continuent 
en Palestine ---

LBS dBrniBrs attEntats 
Jérusalem, 18. - Les troubles et les 

al/entais continuent. 
Hier, 4 Arabes 0111 été tués à coups 

de fusil par les terroristes à Jaffa el à Tel 
Aviv. 

Sur la roule de Hebron un agent de 
police a été tué d'un coup de revolver. 
Un autre agent de police juif a été griè­
vement blessé à SI-Jean d'Acre. 

LB voyags à Homs 
dss ministrss hongrois 

Les oommentalrea 
de la presse hongroise 

Budapest, 17. AA.- MM. Baia de 
lmredy et de Kanya et leur suite soul 
parlia dans la matinée pour Rome 
en visite officielle. 

• • • 
Budapest,r7.- La presse commente 

uuanimement la visite dos ministres 
hongrois dans la capilale italienne. 

Le «Paat~r Lloyd» rappelle la soli· 
dité des liens qui attachenl la Hon­
grie à l'Italie et qui s'est affirmée en 
tant de circonstances.La journal ajoute 
qua dos lieus nou moine solides alla· 

La ''poche" de Mora dB Hubislos 
est rapidsment réduite 

Les nationaux devant Viver 

La cavalBriB donnE la thassB aux fuyards 
il& ... 

Duran/ toute la joumie de .samedi, l'avnnct nationales BU Sud-Est de Teruel 88 

des magnifiques troupes du gi11éral Varcla s'est poursuit avec un eu.ccàa complet, le 
pour.suivie sui' un front dt 35 km. qui .orienté long de la route Teruel-Sagonte. Par-
dons le sens 1Vord-Ouest Sud-Est, va deptn.~ ~forn l -uté t l Bi~1 
dt J?ubit.los jusqu'd Barraca.s tl Et Toro, dans ln w.J les OCau B e es pô wons occu-
provinct dt Valence. Ott s'est battu avec un pées hier on 'cite les monts Nogae­
acharnement tout particulier au centre d-1 front, rell&s, et les bourgades de Olha, Cor­
autour d'Albentosa, où une brigade internati~ tès A.renoso, Fuentès Bublelos. 
na/• a éU •ntr<rtm•nl anéanti•. La colonne de droite est devant VI· 

Le mont San Cristobal, 4 l'E.st dt Sarrion, 
a lié emporli d'assaut. C'tsl dt et 1nont, puis­
samment organisé pour la dé/t11se, avtc ses 
petites coupoles en ciment abritant 1nitrnilleu.sts 
el canons que partirent, durant les journées pri­
cidentts, lts conlrt-a/laques des 1niliciens. A 
trois reprieee tilts avaient porté la ligne du 
front tn deça et au dtld du village, avant qu'il 
demeurdt dt/inilivement acquis aux Nationaux. 

Nous avons déjà eu l'occasion de souUqner ici 
l'importance d'Albentosa en et qui a trait au:~ 
communicaliBns avec l'imme.nse poche /or1nit 
par la zone forlifite de Mora dt Rubielos. Une 
fois de plus, la tacri'lue qui a été appliquée tant 
de fols avec 1111 succis complet, au cours de la 
pré.sente guerre, s'est réuttee:efficact. Quand ils 
ont vu 1'eurs voies de retraite el de ruvitaille­
ment sérieusement menacées par le Sud-Est, les 
milicitns ont évacué en toute hdte lts posilio11s 
auxquelles ils St cra111ponnaient depuis tant dt 
semaines. Mais la retraite- e11ta1née sous la d•u­
blt. pression des troupes enne1nies arraquant dt 
front, par Valbona el de flanc, par Sarrio111 ainsi 
que sous les bo1nbardements el la 1ni/raillt de 
l'aviation nationale - ne pouvait qu'~lre disas­
treuse. 

D'ailleurs, à la menace conlr~ le nœud roulier 
d'Albentosa, voici qu'il s'en ajoute une autre: 
celle dt la colonne dt dToitt du di.spo.silif natio­
nal, qui a intercepté la route dt Ttruel-Sagun -
to, à Barracas, à quel4ue 20 k1n. au Sud-EJt de 
Sarrion. Hier, les Nationaux on/ repris l'auanct 
vers Yiuer> qui se trouve à quelque 15 km. au 
Sud-Est dt Barracas. La Sierra dt Mont.1/grao, 
dominée par le pic de Pino, de 1400 mttrfs d 1al­
tilude, est en/amie par la progression dt~ lrou­
pts dt Ca>tillt. 

Cette fois, la retraite est bien couple au flot 
désordonné des miliciens qui n'a pas tu le ltmp.s 
dt s'icouler vers Sagunlo el Valence. lts dtul. 
branches de la tenaille se referment, impito· 
yab/es, sur le gros dts forets rouges. A/lt'ndons­
nous d ce que, ctllt /ois-ci, le chi//rt des prison­
niers dipasst tous ceux atteints jusqu'ici. 

L'acharntmtnl m'mt don/ les Républicains 
ont fait prtuvt a servi le succès dt la tactique 
dts Nationaux : plus ils se sont obsli11i.s à di· 
fendre lts ouvrage.s de lt11r camp rtlranchi el 
plus sfJtemtnl ils devaient 'Ire encerclés. Et 1'011 

en vient à se dire que /'etat-major ~ rouqt • doit 
~Ire anlmt d'une sint1ulitre limtrilt - d'un 
étrange aCMugltmtnl - pour se laisser prendre 
une fois de plus d la manœuvrt classiq:tt, tl si 
tltmtnlairt, à laquelle les Nationaux sont rtde· 
vables jusqu'ici dt tous leurs triomphts. 

* • • Berlin, 18.- L'offaa.sl ve des troupes 

ver. 

La caractéristique de la journée 
d'hier est constituée par la large 
participation des éléments de la ca­
valerie nationale qui ont poursuivi 
les miliciens en fuite. 

L'aviation à partlolpé également à 
cette po11rsulte de f~ç~11 trèa efficace 
Cinq avioua républicains ont été abat­
tus. 

L'ACTION AERIENNE 

Paris 18.- Des avio ·1s nalionaux 
out lau~é hier quelqu~s bombes sur le 
châtAau d'Alicanle qui domine la ville 
el pur le port. Les Mgtlts eont res· 
treillis. Dee bombes inceudiaires oui 
allumo des iucenùie; q1.11 ont pu être 
circon~crils dans les maisot<s siluèa~ 
aux aborde nu chàleau. Aucun va­
peur u'a été louchô t>n rade.Une bombe 
e•t lombf.e aur la plage el a dôlruit 
un tltablisocmonl balnéairo.On rompte 
2 morts et 11 blessèd grii\veme'll· 

A l'ARRIBRB Di;S FRONT~ ----L'onnivBrsairB dB la révolution 
Burgos, 18.- La journée d'hier a 

été con•acré~. nana toutes les villes 
d'Espagu,1 nationale, à la célébration 
de l'annivor~aire de la révolutiou. 
Toutes les villes et jusqu'aux moin­
drAs villages soul pavota~s. 

Daa discours ont iité prononcés pour 
évoquer les étapes de la r(volution, 
ses auccils et ses martyrs. Un hom· 
mage tout particulier est rendu à la 
participation des Marocains et aus• 
aux Etats amid qui out apporté le 
solidarité ruorale et mat~rielle à l'E 
pagne nationalP. 

Lss légionnaires blBssés 
sn EspagnB 

Naples, 17.- Le navire hôpilal Gra· 
disco a débarq u~ 253 ltlgio11naire3 
bles•~s el! Esp1glle qut o 11 étâ ac· 
cueillis par des mallifeil1ti•><H 10J~~­
criplibles. 

Un Bntretisn dB Q heures à Moscou 
Les démarches du chargé d'affaires 

japonais auprès. du co~missa.ii:~ :_a.djoint 
aux Aff a.ires etra.ngeres soviet1que 

A Sarajad les rebelles postés sur les 
toits des maisons ont tiré sur la police. 
Un agent britannique a été bless(. 

~---· 
chent la Hongrie à l'Allemague. Les 0 • 18 l h é;;: ;,- , es du/surune profondeur de qualre kilomètres 
relations de la Hongrie avec las deux rans'. • - e c .irg auarr . en territoire mandchou 
Etats amies s'harmooiaent parfaite- •Japon a Noscou a eu cieux enlre11.e11s • · LB prsmisr annivsrsairB 

dB la mort dB Marconi ----R?me, ~7.- A l'occasion du premier 
anrnrnr.sa1ra da la mort de Guglielmo 
Marco01, la Société italienne Marconi 
al la Cie anglaise ont offert au gou· 
va_rne°!eut fasciste leslprécieux appa· 
relia d expérience se trouvant à bord 
du yach Etel/ra dont la valenr est asti· 
mée à un demi-million. 

Le mi nistilre Ben ni a adressé au 
marquis Solari dès remerciements 
tout parliculiare. 

Le 20 cri une plaqua à la mémoire 
~u g~and mve'!leur sera inauguré à 
1 Inst1tu1 supérieur de lransmissions. 

En Extrems-Drisnt 
Un nouveau bombardement 

de Canton 
Londres, 18. - Canton a été bom· 

bardé hier à deux reprisas par douze 
avions japonais. 

ment avec l'axa Roma-Berlin. 1 avec te commissaire-adjoint aux A//arres • * 
Le •Pester Hirlap» souligne que étranaères soviétique. le second de ces Noscou, 18 juillet. (A.A.).-: A propos 

nou. seula~enl le gouvernement hon· 1 enlreÎiens 0 eu lreu dans ta nU1t de ven· de l'incident de /ro11tière so~1t!to-mand· 
gro1s, i;na!s le peuple magyar tout en· d d'à d' et s'est achevé à trois chou l'agence • Tass • publie un com. 
lier voient dans! Itahe el l'Allemagne re ' same 1 '. • • 

les deux piliers da la paix anrop~ en na heures du matin. mumqué. drsanHI notahmmden/
1
·
869 

, 
/ 

é 

Un plébiscits pour la paix 
BD Francs Bt BD AllBmagnB 

Le commissaire-adjoint a repoussé la Le /rarlé de une u11 e ,u pr -
demande japonaise du retrait des trou- senté au chargé d'affaires du Japon qui 
pes sovi •tiques en indiquant que le ter- s'était adressé ti ce suj~t au commissa· 
rain occupé /ail partie du territoire SO· rial du peuple des Affaires étra11gères. 
viétique. Le problème soulevé par cet 1 la carte qui Y est annexü prouve que 

Ludwigshafen, 18. A.A.- M. Buerc- incident est celui de ta fixation de lai le lac Tch<1nqtch1 est situé nrtièrement 
kel, dans un discoure, lança l'idée frontière sovù!lo-mandchoue. 'en territoire soviétique. Il 11'y eu/ donc 
d'un plébiscite •n. France et en Alle· la llrèsejaponaise est que les troupes!aucune oiolalictn de /ro11tière du coté so 
mague pour savoir • s1 la deux peu· . . . . . 
pies veulent ta paix el 90 11 prêts à japonaises auraient pénétre le IJ 1urllel v11tl1que 
donner Ioules les garaolie< que celle 
paix ne sera pas violée . ., 

L'orateur ajouta qu'il est probable 
que le résultat d'un tel plébiscita serait 
un c oui • unanime. 

Un étrangs officB réligicux 
donns lisu a dss accidsnts à 

• L'Allemagne, dit· il, ne regarde L d 
pas la France pour faire la .guerre, on rBS 
maie pour sauvegarder la paix avec 

1 

. 
elle. L'Allemagne ne veut nullement Londres, 18, A: A. - Un ~fftce à. la 
prendra à ta Frauca uua parlie de son , mémoire des« v1ct1mes de 1 agra?s1on 
territoire, ou lui faire un mal qualcon- j fasciste en Eapagna, an. Aby~e1ma et 
qua>. Î au Chine • fui célébre hier soir par la 

rev rend Hewlett 
Ide 8aiul-C1oment, 
Londres. 

Johusoo. à l'égl1so 
dans le .'.'ford do 

D~s centaines de personnAs étaient 
maijsfles aux abords de l'l'g11se. Le 
reverond Johuson fut bu~ pa1· cortai 
nea d'antre elle~ Il son entrée et à Ra 
sortie de l'ûglisa. . 

Des groupes da .Fascistes t~~tant 
d'organiesr un meetmg près d~ 1 ~gn­
ae furent dispersé9 par la pohce. 
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.NOTES ET SOUVENIRS 

La Roumanie et la dÉf en se du 
Danube au cours de la grande guerre 

LA v 1 •~ L c• ~ L\ L 1 tBs réalisations 1 TourismBetpropagande 
LA MUNICIPALITE charpente e:1 fer coutera 460.000 llltqqsq: Il du régimB kamâlis B Dans tous les j::-n-;:-x à'Istanbul 
• 

1 et IAs parties asphal\~e• 120 000 on trouve des publica1io1is élogieuses 
Une direction des Expropria- La Municipa1itA s'est engagée à ver· Izmit, ville industrielle el chalAureuses nu sujet des beautés 

tions sera créée à la Ville ser le tiers de ce montrnt. de Yalova et des propriétés.de ses eaux 
L'eœplacement du nouveau pont 1 Le secrétaire de rédaction de notre thermales. 

III contraints d'évacuer un canal de q_uel-
En mer Noire, le Rotis/av, un cuira•stl 1 que 20 km .. de long. Un barrage fut 

de li ne - celui là même que uouR établi enBu1te à sou •Xlr êm111l en vue 
. g ' le Bo••ihore en 1912 de préveuir tout rtilour olf"us1f de leur 

avions vu sur · • . 1 art 
- avait canonné Man11:aha, le 6 ; P EÎ . . . . 
deur torpilleurs en avaient fait autant' ce JOUI ·là la. tlo1~1ll~ roumame 
le 10. En revanche, Constantza avait du panube fut enfin à 1 honneur après 
dO. subir de fréquentes visites d'hydra- avo r été longtemps à la peine. 
vione germano·bulgaree. :. 

En novembre, la situation des ar- Dans la m•tinê du 12 avril 1918, la 
méee roumair;es étant Mfinilivement division Wulff. composée de quatre 
compromise, les tâches des monitors monitor• autrichiens du Danube que 
roumaine ee multiplient. lis protègent, l'on avait pourvue d'1nstallations de 
le long du littoral danubien, la retraite fortune en vue de leur permettre 
de leurs troupes de la Dobroudja. Et ici d'affronter la haute mer el de 2 pa· 
encore, des navires ru~ses les. canon- lrouilleurs, arrivait à Odessa. Elle 
nières Koubanielz-anc1en stationnaire était placée soue le commandement du 
à Istanbul - el Terek coopèrent maréchal Mackensen, avec mission 
activement à l'action. Le 23 novembre, d'assurer l'ordre daus les ports et le 
les troupes des puissances centrales long des fleuves de l'Ukraine ocou­
enlreprennent le passage du Danube pée. La conquête du Danube achevée, 
de façon à prendre pied à ~imnicea. lee petite bâllmenls auelro·hongroie 
Le@ moniteurs austro-hongrois proli\- affrontaient. non sans quelque témé­
genl puissamment l'opération, canon- rilé, celle de la mer Noire. Il est vrai 
nanl el r.lduisanl au silence les bat· que leur tâche leur était singulière­
leriee de l'ennemi. La tlollille rou· ment facilitée par l'ettrondrement lo­
maine elle, e'eel retirée vers le bae- lal de la marine russe. 

Le plan général de développement 
d'Ielan bol élaboré par M. Pro•I sera 
approuvé ces jours-ci par le mmistère 
des Travaux publics, On achèvera en­
suite l'tllaborat1on du plan d'afJpli~a­
lion. De ce fait. nu grand nombre 
d'expropriations s'imposel'Ont. Afin de 
pouvoir les effootner de façon plus ré· 
gulière, on compte cr~er à la Munici­
palité une direction des expropria­
tions. Les crédits n~OQR~~ired saronl 
inscrits au budget de 1939. 

Contre le tapage nocturne 
llalgré les disposWous formelles 

des règlements municipaux visant 
l'interdiction du tapage nocturne, des 
plaintes sont frêquomment adressée& 
à la Ville contre lee personnes qui, 
après minuit, troubleut le repos du 
public.Les services iutéressés ainsilque 
les gardiens de nuit ont élê invités à 
taire preuve de la plus stricte vigi­
lance à cet égard. Toute conlraven. 
lion aux dispositions dee règlemente 
municipaur devra être sévèrement 
punie. 

Les diplômés de l'Ecole 
de police 

Les diplômés de la 51e promotion de 
!'Ecole de police déposeront cet après· 
midi à 16 h. une oouronue au pieJ du 
monumeul de la République au Tak­

ne rorrespondra pas tout à fail à , confrère I'« Ulus •, M. Faik Fenik, irwi· Corn mont la direction de Y .... uva de 
celui du passage à niveau actuel. Il lé d l . é d l d , d la De~1zbank a-t·elle pu se procurer 
constituera le prolongement de la!' 0 cer mome. e 0 pose ~s ,on e_- ,cette 1•ublioilé incomparable~ se de­
route qui descend du t.yc'o de Hay , me11//s de la fabnque de prodmls cl11m1 mande l'«Uius». 
darpa~1 ver11 la voi11 ferr~e. L'autre! ques d'l:zmil, mande de celle ville d son C'est très simple : elle a invité les 
oxtremiM aboutira ù la chau8sée du journal: journalistes d'Istaubnl à y passer une 
littoral, à l'endroit où commencdnt les _ , nuit on leur rt.servant ur:; accueil des 
immaubles à appartemenl3, au delà . La Surnor Bauk, ..,hargée de 1 exécu- ·plus empressés. De c :lie façon elle a 
de la pra'rie d'Ibrahim aga. lion du plaa qumtfUiltlllal, par la P0· 1 fait une propagande bi~n plus utile 

Le nouveau pont sera entièrement se des fond iments de la fabrique de qu'en procédant à des insertions pa-
en ter. soude ~au~t1quo el de. chlore! • e~t en yar:;tes faisant l'éloge des eaux lher-

Le tablier comportera des trottoirs ;train rl 1ch~~er la ~1 ~ 8100 qm lut esl males et de l'hôtel de Yalova. 
latéraur pour leH piMone, do 2,50 mè- · dé~olue ponr la péno.~e actuelle. Les Hellènes disent que ce eonl les 
Ires de large cha~:m el nuo chan'J3éo Le .succè~ que la Sumer Bank a ob· i11tellectuele de l'Occident visitant leur 
centrale de 11 mètres pour lee lrnm· tenu iuequ 01 d.ans toul~e ses ent;e- pays qui font pour le tourisme hellé­
wayg et les autos. Au centre il snra prises, los fab~iques .~u elle a créees nique la meilleure propagande. 
abords de h gare di Haydarpa~1 par en beano,oup d end roi.~ du pays .8i>nl Voilà pourquoi ils font tout ce qui 
ra~cordé aux un Mecond pont, en pente anlaul d ID<llCations quelle exploi.tera dépend d'eux pour attirer en Grèce 
à 3 OJO. e~péneuremenl la nouvellP ta_br1que les êcrivains étrangers connus. A cet 

La construction de cel ouvrage aura située un P' n an-delà rle la. fabrique de égard les iutellecluels hellènes soul 
pour résultai de dégager complète- papier el d Jnt la cé~émome do la po- les auxiliaires précieux du gouver­
menl la gare où le wouvemeul dee se des .f<!nd~menls 8 est effectuée avec ment. C'est grâce à cette méthode qu'il 
trains ne sera plus gêué en aucune la part1~1PR!ion . de presque toue lee a été écrit des volumes entiers au su­
taçou par celui des piétons ou des habitants d Izmit. jet de la Grè~e. Soyez persuadé qu'à 
voitures. Celle ville es\ réellijment en tête à côté de ces écrits por1ant la signature 

L'aménagement de la place cause de cette acquisition, attendu que d'êorivaius célèbres, les brochures, les 
. • l'empire ue lui avait lait cad~au que a!fiohes, les placards de publicité 

. . de Sirkeci . d'une tour d'horloge destinée à mar- touristique dans les journaux ont 
. I:e m1m~l·e de.s Tra vau~ Pu~hos a quer l~s haures dee prmcipaux ap.pels bien peu de valeur. Il eel ab· 

V!•1té ces 1ours-m, en ~ompagn1e du à 1a prière, alors que la République solument néceesairo que nous sui­
d1reoleur de la IXe voie terrée, les la dote de quatre fabriquns à la fois. vions la même voie vour taire de la 
immeubles en cours de dé.moht_ion anr Izmit avec ea fabr:que de papier propagande au sujet dee beautés tou-
abo~ds. de. la .gare de S1rkeci. pourvue dr machines du t0ul dernier rieliquee de notre paye parce que 

Danube el ne peut rien pour eutra­
ver le passage des Auelro-allemands. 
Le 16 décembre, dee hydravions al­
lemands vont relancer lee navires 
rueeo·roumaine à leur mouillage de 
Soulina. Le 25, deur monitors rou­
maine ont la douleur de devoir bom­
barder Toulcea, où sont établie forte­
ment Iee contingents austro-allemande. 

L'hégémonie du Danube par lee 
Auelro-allemands ne devait être ce­
pendant que de courte durée. L'effon­
drement du front bulgare, allait pro­
voquer celui de tout le front balkani­
que .. Le 25 octobre 1919. lee armées 
alliées remontant de Salonique attei­
gnent le Danube. Un communiqué of­
ficiel de l'armée d'Orient annonce 

eim. 
Les démolitions 

L adjud10allon pour tee tra~aux système aa,ure nos besoins en celle c'est le moyen d'obtenir beaucoup de 
d'amênageme~t ?e la place aura heu à matière, D'autre pari, lee travaux de rendement avec peu de frais. Lee écri· 

Emm
. o'"nn·· Ankara.le 22 1.u11lel. la fabrique de celluJo,e progroesenl vain11 répul~s vont el viennent chez 

à L'ancien casino de la ga:e est~ peu achvemPnl. D~main elle r~p~ndra aux nous aussi. Maie s'ils n'ont pae un ser-

Une diversion du "Midilll" 
Or, tandis que lee Roumains e 

donnaient ainsi presque sans co 
tout le cours du moyen-Dau 1 
bientôt même du bas·Danub l eu• 
adversaires, la présence de• .rouµPs 
alliées débarquées à Saloniqu? sem­
blait présager de vastes plaue d action 
dans les Balkans. La possession du 
fleuve eut revêtu une importance ca· 
pitale. Maie, nous l'avons vu,.lee moni­
tors roumaine désarmês êlaienl hors 
d'étal de rien tenter de réellement 
sérieur. Bien plue, ce furent leurs ad· 
vereairee qui allaient e.ssayer d~ for· 
cer leurs derniers abr1e. Le tait est 
peu connu el vaut d'être ~onlé. Il icd1-
que bien que l'on senlatl nettement 
du côté des Cenlraur l'inlerdépen· 
dance étroite des opérations danu­
biennes el de l'ensemble de la guerre 
en Orient. 

· ilor ennarn a été alleint par 
1 urtillerie r •J alliéa. Les mo· 

anstro·hongrois du Danube de­
aient le butin commun dee Alliés. 

11• out été répartis entre la Roumanie 
el le nouvel Etal yougoslave. 

La Municipalité a décidé de dêmolir près comp~ètement démoli. On e alla- besoms de l'mdnetr1~ chin11que et à vice personuel à nous demander nous 
par ees propres moyens les immeubles quera ensuite à la sér~e dep. c.onstruc- 'beaucoup d'autres et 1ouera en même n'avon3 connaissance do leur visite 
à appariements en béton Behtat han lions à un étage . qm abr1la1eul les temps uo grand rôle dans la défense que loi·equ'ile donnent leurs impres­
et Eminônü han, aucun candidat ne services de la police el du contrôle. du pays. sions ~ur noire pays. Or. les écrivains 
s'étant pr~Mnté lors de l'adjudication Sur cet ei_nplacement, ou frigera un En jetant les fond~menls de la la- sont des agents naturels de propa­
ouverle à cet effet. gran_d pavillon pour les t_rams .de la brique de, produite chimiques, le mi- gaude. Nous devons faire tout ce que 

Il reste encore une vingtaine d 'im- banlieue. Il comport~ra ~1 r gu1ohets. maire de 1 Economie a tenu à marquer noue pouvon1 pour les attirer dans 
meubles dont les formalités d'expro- De ce fait les excurs1onmstes n'éprou- que celle r{alisalion avait lieu dans noire pays el cela avant les autres 
priation ont été acbevues et dont la veronl. plus aucune dift1cullé. l'é~é un endroit <'~srrt •. il n'y a pas bien touristes. Maie pour ce faire il y a 
contrevaleur a été envoy~e par le mi- procham, à ee procurer leurs b1l- l<!nilemps ri d••slmé sous .P•U à deve- lieu d'être absolument certain que cee 
uielère des Travaux publics. Toute- lets. n1r une rég•on dee plus imporlanlea écrivains que nous aurons invités ren-G. PRIMI 
foie, ils n'appartiennent pas à un La Municipalité a d~cidé de procé· 1des œuv~es du relèvement Il a expli- treront chez eux satisfaits. 
même îlot de telle sorte que si la Mu- dar à son tour à cerlams travaur en qué aussi l•s grands services que la Noui ne defons pas considérer 
nicipalilé entreprenait de lee démolir, vue de l'élargieeemf'nl de la rue Ira· fabrique e•t de;ilinée à rendre pour la comm•J de puro• pertes tontes les dé· 
le spectacle qui s'offrirait serait parti- versée par le tramway. Elle compte dU~nse du paye. penses el tous les effor:s que nous 
cuhèremenl laid. On attendra que les exproprier une série de boutiques el Certes, noire but principal est de auron• faits à cet éaard. N'oublions 
form~lilês d'expropriation des immen· immeubles qui forment saillant au travailler rnur la paix el d'être tou- pas qu'un arliele sigué a plus d'm­
blee voisius soieut achevées afin de tournant de la rue de laton à rame- jo111·s p•1cif1oles. Ceci n'empAche pas fluence qud 100 réclames sans signa-

à DE Haramürsel 
Eski~Bhir 

loul démolir à la fois. ner les conslruchons en cet endroit à que da11s d•1s moments difficiles pour tare. 
l'alignement de la gare. Ces oxpro· le pays el Portout pour e11 dafendre 

(Réflexions d'un voyageur 
solitaire) 

LES CHEMINS DE l'BB. printioue auront li~11 après achève- obhgatoirerient et légalement contre 
ment de l'amênagem9nl de lâ place des agnsse1ire inhnm:i;ns il faut pré· ftof rB jBUDESSB 

Je pris le bateau de Karumürsel à 
Izmit. 

J'observais la ·rive droite du i:ol!e. 
Elle ressemble, par endroits, à celles 
du Bosphore : bellP• demeures, petits 
chalets, verdure abondaute, champs 
dorée, oliviers, vignes, châtaigniers. 

Pas un pouce de IArrain vide. 
Les couleurs des divers sites alter-

nent. 

Le nouveau pont 
de Baydarpa11a 

Le ministre des Travaux Publics a 
confirmé à un confrère du soir que la 
construction d'au pont au dessus du 
passage à niveau de Haydarpa~a 
sera entamée dans le courant de cette 
année. Les travaux en seront achevés 
jusqu'à décembre 1939 Le pont aura 
34 m. de long, 16 de larae et compor­
tera 5 arches. Suivant les ,devis la 

d'Eminônü. parer les mJyAns de défense. 
Lli POR T Celle fab•iqne servira à protéger 

Abordage la vie des compalrioles contre Ioule 
agression éventuelle. Elle don•rnra on Vn professeur d'une école supé-

Le vapeur Bagdad de l'e Akay " en même temps la po"•ibilité à beaucoup rieure disait ces jours-ci : 
aocostanl au dêbarcad1•n·e. de Haydar· de compnlriote3 rle vivre ici et d'as· -Panni nos jeunes gens il y en a qui 
paijr, au po~I de Ka~akoy1 a violem- 18urHr leur oxis;enoe et leur bonheur. ont fait des pNgrès incroyables. Par 
meut abord,,, à la eu1ltJ d uue fau6•.e C'est à c~:ise de tout cela qu'il y a conlre,il y eu a d'autres qlli sont en ar­
manœuvr.e, un po~lon. Il ~ a prodmt lieu de faire ressortir les ulililée de rière an point de susciter la pitié. 
une enla1lle de vingt c~nt1mèlres de catie nouvelle fabrique: préservation Un homme d'affaires noue a dé· 
pr?fondeur.Le vapeur na eu que la de la vie des citoyens ; élévation du claré de son cllté: 

Dee forces navaleR lêgèree turco­
allemandes entreprirent du 23 au 25 
juin 1917, un raid audac1eur contre lee 
positions russes à l'embouchure du Da· 
nube. L'objectif principal de l'opéra­
liou était la destruction des dépôts se 
trouvant à l'îlot de Pitooisei, à 45 km. 
à l'est du bras de Kilia. Le coup de 
main tut couronné d'un plein succè<­
Dee détachements mis â terre ache­
vèrent l'œuvre de l'artillerie, capturant 
11 prisonniers et ramenèrent à bord 
des armes et une milrailleu•e· Au re 
tour, les raiders furent vigoureuse· 
ment poursuivis par de nombreuses 
unités de la flotte russe, parmi les­
quelles, pluR1eurs cuirassés de ba· 
taille. Lee Turco·allemande n'avaient 
que dee pièces de 10.2 à opyoser aux 
30 5 de l'adversaire. Ile parvinrent lou­
lefoie à se tirer d'affaire grâce eo par­
ticulier au talent du commandant du 
M1dilli (Breslau) qui dirigeait l'opéra­
tion. 

Un concMI de hasa•·d nous enchanta 
dans le bate•u. 

pemlure de son ~trave enlevée. niveau de l'·JXislence; po!Slbililé de se - Nous avons ouvert un concoure 
_____ ,_....,...,....,...,,_...,....,_...,,...,...,...,"""_...,,,,,,,,....,...,...,_,....,....,....,,_, __ lprémunit• C<Jntre une agression éveu- auquel ont participé lee diplômée dee 

tuelle. lycées el de l'Université. Pas même 
Parmi les benutéq d-. rives je ci­

terai DejtirmPndere. un hommage à 
à un trml nourrissant ; ce petit bourg 
est fameux p 1r les cris rép·'tés à l'in­
ti ni dee vendeurs de •es excellentes 
noisettes. 

La comédie aux cent 
actes divers ... 

Izmit, à qui une gnnde tâche avait trois d'eatre euxl n'ont réussi. 
6\t\ dévolue dans les phases les plus Quelqu'un se lrouvaul à la lêle 
di[ficiles de notre lullte pour l'indé d'un établissement industriel affirmait 
pendance, e•t d9Venuo aujourd'hui une d'autre part avec satisfaction: 
localité citêe en premier lieu pour son - Sous peu nos cadres seront com· 
relèvement ~conomique, ce dont elle· 11létés pa1· lee jeunes gens envoyés 
est fière, à juste titre d'ailleurs. Le rO· en Europe el en Amérique pour y 

La perte de l'"lnn" 

Oe fui là le dernier !ail de guerre 
proprement dit sur le Danube et à 
l'embouchure de ce fleuve. 

La campagne ne s'acheva pas ce­
pendant sans un euccèe, indirect il eel 
vrai, dee Roumains : le 22 septembre, 
au retour d'une reoonnaieeance effec­
tuée par la première division de la 
tlolille a11elro-hongroiee de Tcherna 
Voda à Braila, le monitor Inn heurta 
une mine roumaine el coula. A ce mo· 
ment la tlollille autrichienne, affaiblie 
par la radiation du Maros, qui vei;iait 
d'être mie hors cadre pour cau•e dan· 
oienneté et par la perle antérieure du 
Temes, ne conservait plue qu'une mar­
ge de supériorité tort restreinte sur Io 
flottille roumaine. Maie le comma i'1 
ment élail décidé à maintenir cel 
en rêserve jusqu'au bout. 

La révolution soviét! n 

Izmil, eneoleill~, puise un réel pit-
toresque dans la variété de ees eiles. . 

Le cœur plein d'espérance pour tee 

1 

Dans la machinerie 
mi~ns. je pris le train d'E'.•k•~e~ir. La Un fait profon1émAnl regrettable a 
sol~tude est généralement 111d•s1r!1ble;. marqué le voyage du nouveau vapeur 
mais être seul, dans un comparl1menl Sus du service des Voies maritimes 
du Ira.in, cela fait. un ~rand plaisir. qui' vient d'être achevé en Allemacue'. 
Le fait de pouvo~r m étendre sur é Au large de !'lie de Mêlelin, le che! 
pla~~e. à mon choir, augmenta mon graieeeur Osman ayant donné un or· 
plaisir. 9uand e~ est content on n'a dre à son subalterne Hü•eyin, celui-ci 
que dee 1~ét1s gaies. ne voulut pas l'erécuter. Il fil pluR : 

Le sole1I, qn1 ne dépend de per- il a blessé son chef d'un coup de cou­
soone ee relira posément. A la tombêe teau. 
de la nuit lee aspects s'éclipsèrent Osmau a été conduit à l'hôpital à 
comme la foule aprh le départ d'un l'arrivée à Çanakkale el Hüseyin ar· 
grand homme. . rêté. 

En avançant, les lumières dee lam- Le Sus poursuivra eon voyage vers 
pee arrivaient, de tempe en tempe, à Istanbul lorsque l'euquêle aura été 
travers lee branches. ~a sauvagerie terminée. 
des lieux obscure rendait les endroits E n pleine confusion ... 
habités plus doux, plus familiers à noe 
yeuic. Les nomBbreus.eds pièces. d'u

8
ne,.gran,.cte 

Noue courions à travers les arbres maison à eyaz1 'quarher. o.,ana,.a, 
en faisant grand tapage el en trou-IB~nt oocueées,par deeloc'_lta1res d1ve7s. 
blant le silence de la nuit. 1 L harmouie n est pas touiou:s parfaite 

, entre Ions ces geus qui vivent dans 
Q ·tAlque. s phalènes s ave~lurèrenl 1 une promiscuité de toue les iustanls 

rl mnn compart•m rnt Pl firent as- el que les diff1cullés de la vie ne pré· 
, l•u x lamp· P .lchées au. diS!JOsenl guèrP à la bienveillance. 

1 •l< ma. linre u peu com-
1 

L'une des habilaules do la maison, 
. i A Ra:u nuire à me< places d1s-

1
1a uame, Emint', âgée paraîl·H de 68 

r,0111bl ee. , ana, devait 50 pslr. à sa vo1sme la 
Elle allait prendre ea revancho qu C'est une sorte do cinêma que le: dame F1kret. Celle dernière lui de· 

ques mois plue tard en contribuant· voyage nocturne en train ; dans l'o be· •manda avaul hior la restiluliou de ce 
à la conquête de la Bessarabie 11ur curité de la grande salle de la nalurelmonlanl. El celle le fit en termes d'uue 
les armées soviétiques. on perçoit les divers objets éclairêe vivacité singnli~re. Au lieu de le 

Dèe le début de la rAvolulion bol· par le train. El l'on.· jouit aussi du payer, Emine répondit eur le même 
chévisle, en décembre 1917, la tlollille spectacle du ciel étoilé. Lee lumières l Ion. Une troisième vois.ine, la dame 
roumaine s'était retirée à Kilia, où extérieures, signes de la présence hu- Makbule, intervint dans un but de 
ellé était appuyée par un bataillon maine, eonl une source de consolation., médiation. Puis le mari de Fikrel, un 
de fusilie•s marine en vue de tenir Et dire que Jean Jacques Rousseau; certain Hü•eyin, crut avoir son mol à 
tête à Ioule attaque éventuelle de la s'attristait fort, dans ses promenades 

1

. dire à son tour. Il el1 ré11ulla un beau 
pari de eee ex-alliés. Toules tee unités solitaires, en renoonlrant des traces tapage. 
russes s'Maienl rassemblées de leur humaines ! Fmalemenl, il y eut c1'ipage de chi-
côlé à Vilkow. En janvier une vigon- M. CEMIL PEKYAH~I 1 gnons, coups et horions ... 
reuse offensive fut déclenchée contre Emine, sentant qu'elle risquait 
ces forces par le ,bataillon de fusi!iers 1 d'avoir le dessous dans une luUe que 
marine et avec 1 appui des mon11ore rB qu·1·J En coûtB dB son grand tge rendait méga1e. 
1011m•.tine embossés à Vilkow el Peri· U 1 parvint à se déi:ager un moment et 
prawa. dB'SBrtBr 1 1 atteignit la fenêtre. Là, elle se mit à 

Du côté de11 Bolchévistes, il y ' " ' hurler à tue·lête : 
auil de grosses unités, nolam- Au feu ! Au secours ! On m'as· 
ment les canonnières Donetz, Kou 11aeine ! 
banietz et Terez avec leurs canonA Barcelone,17.- En vue de me/Ire un Les agents tle police. accoururent et 
de 160 à longue portée qui faisaient frein aux désertions le gouvemement a le quarlnor, uu homme et trois fom­
beaucoup de mal aur monitors rou· pro nu/gué des ordres excessivement sé- mes, fui cond Jil eu présence du tri­
maiue . .Maia oeur-oi eurent fmalement veres prévoyant notamment l'arrestation buna! des tlagr2nls délits. Là, nouveau 
te dernier mot. Iemail, K1ha el Vil- tumulte. Le j .1ge eut quelque peine à des 'amilles des déserteurs el leur exé- 1 l" 1 t kow furent occupée tour à tour et '' ca mer ire ' es qua re personnages 
tes navires de guerre russes furent lion capitale. qu'il devait onlendre à la fois comme 

- -----

tAmoins, comme plaignants et comme le qu'un éls l>lis sem.ent de la valeur de parfaire leurs éludes. 
accusés. la Sümer llank a 1oné à ce propos Un autre professeur estime que lee 

La dame Emine êlait particulière- sera rappelé avec reconnaissance. ~cole• primaires sont bonnes, les 
ment excitée. Déoignant Fikret, elle Au derniH recensement général la éeoles moyennes le deviennent, lee ly-
s'écria ; population ù'Izmit était de 19.000 âmes, cées Io seront et l'Université est en 

- Voyez-vous celte femme ~ Elle ce chiffre et! acluellemeut de plue de coure de création. 
me tuera... 22.000, grâce à l'inslallalion de la fa. On remarque, écrit l',Ulue», que 

Dalis tout cela, il n'était plus que;;- brique de papier. Avec !'_industrie chi- tonies oea a!Jprécialious ne concordent 
lion dee 50 pire. qui étaient pourtant mique Izm t fera r<>~p1rer à tout I.e guère. 
à l'origine de la querelle. 1 pays avec so\rémté l''ur pur de la h· Ce sont lee chefs des jeunes gens 

Jin désespoir de cauae te juge dé· berlé et aRsnrera à beaucoup d'autres qui depuis quelques annéoe sont entrés 
féra tout le groupe au procureur qui compalriote3 encore des poeaibihlée dans la lutte pour l'eristence qui 
aura à établir quels sont tee plaig11unls d'assurer leur existence. pourra.ienl au !ail nous renseigner un 
et quels sont les défeudeurs. La pro· Maie il ne faut pas considérer celle peu m1eur. 
chaine audience est f1ré.e au 19 cri. En fabrique du seul ~oint ~e vue ~e l'in· On pourrait faire une enquête au-
attendant, les quatre mléressés oi:it duslr1e de guerre, c. ~et-à-dire du 1 près d'eur en leur demandant : 
été laissés libres maie ile s.ont soumis p01ul de vue de sou uh!tté en temps Ete8-vous satisfaits de ceur que 
â la ~éclaralion de domicile i.;our le, de guerre: Il faut aussi songer que vous employez 1 Ponrquo!? Ne l'êtes-
cas ou ils voudraient déménager. Icelle fab1·1que est u~ élé~~nt 1mpor. ~ous pae? Pourquoi aus>t? 

Pourvu que jusqu'au 19 une nou· tant do uolre indu;tr10 chimique cous-. D'nne fa on énérale rons ·u eons 
velle bagarre n'éclate pas enll·'eux ! tituant à sou tour le facteur essentiel. d' è 91 . g é . ' 1. 1 g 1 Yü · ·ide noire reièvemenl national. 1. a!Jr s car am~s appr c1a ions que es 

' .rük Ali LPe prodnils de cell~ fabrique seront , ieu.nes ne travaillent pas. Or, . la ma­
Un certain Memduh s élatl rendu utilisés dan•· l'industrie du savon el 1or1lé se compose, au contraire, de 

d~ns une brasserie de ~ar~1yak~ d'Iz-1 daus la fabrication de la soie artificielle. ! bons 1:availleure e~ ple111s de bonne 
mir avec la ferme inlenllou de s'amu- Le jour où la fabrique d'allumettes vo!onle pour réussir. Le11 pareseeu;x: 
ser. Il fit largement honneur au raki sera oréée à Zouguldak l'industrie J existent nalurellement. On . voudrait 
el les garçon8, voyaut qu'il était d'bn- ohimiqne e'1visagêA daus t'e plan quin- cert~s qu;11 u'y en e\11 pae, m~ie la par· 
meur à ue marchander ni les petits quennal s~ra complétée. fecllon n es.1 pus,.de ce mon e . 
verres, ni les pourboires, Roignaienl Par l"émo\ion que reeeenl Izmit en 1 Il eHt facile d un pu ter à des fautes. 
ce client qu'ils avaient tout lieu de ce jour •aoré on peul couslaler la L'nrl ''si d'enconraaer. ne pas en 
croire génüre.ux. ~ls lui de~antlèrent joie qn'olle éprouve du fait qu'elle 8 , faire .. Nous d~vons trouver. lea mo~eue 
doue quel élatl l'air qu'il dtis1ra1t faire ::a place da:is la création de noire in-. d~ fane trav~iller ~eul X qui 0.t·'t~tê o:t 
exécuter par l'orchestre. :duolrie chimique Voilà pourquoi il y pas el dde onuel I a posai.'' de 

L .. • 1· d"t ·1 · · 1 1 trouver u trava1 à ceux qui en e-- a chanson de cYuruk A,., 1 ·I a dee drapeaux parlout,depme a our j d t 
h• . . 'à 1, d ·i · man en eane •Btter. . . de l'horloge 1usqu en roi ou va 1 N d eler que les 

Or, cet air est prêcisémenl 1nlerd1I s'élever la ~uvelle fabrique. I ous ~vo~s .nous r:pÏnnombrablee 
par la police en raison de son texte Izmit en travaillant d'une façon ra- champs, d ach.vtlé soi:ine a e fait lÔ 
singulièremenl licencieux. On le fil tionnelle el en collaborant avec la· ?n~lqud~n f~i'grdap~se peuf ~~seir en 
observer à Memduh avec tou~ les mé- Sümer Bank qui prond à sa charge 1 au es o_r 0 8 en h si 
nagemente que méritait UU Cheni BUS· Jee entrepri~ee les plus ulilee remplit migh~mattq~e~ el OÙ l~ r que. corn 
si sê~ieux. . un devoir lialional. La flotte avec ses ans ces. J~Ufll m euneeie · 

Mais l'ivrogne ne voulut rien enlen- lumières de toutes couleurs qu'elle me11:ce à grnir la
5 1

°ntée escarpée de 
dre. lise mit à chanter à pleine gorge, reflète eur les eaur tranquilles du ~a i9'·0 Je Bilai~~~ d~1 tr1~:1f0~08deav~~a~ les couplets interdits. Et comme on golfe applaudit à eee succèé el à sa .011

1 ~nn~~un 1 ' 
essayait de le calmer, il renversa deux lutte. va1 er OU) • 
tables dans un grand bruit de verres ------

brisés. L'institut 11Maréchal 6iardino" LBS sauvBtBurs dB Stoppani Procèe-verbal,lribuual des flai:ranle 
délits ... 

Mbmduh voulut bien reconnaître 
qu'il était légèrement pompette. Mais 
il prétend avoir renversé la table ao­
cideutellemenl, eon boulon s'y étant 
pris. 

Il a élé condamné à cinq jours de 
prison el a été incarcéré séance te· 
nanle. 

Rome, 17. - M. Mussolini a visité 
l'institut su;iérieur de pédaaogie qui 
porte le nom du Maréchal Giardina 
et qui est destiné aux orpheline de 
guerre anormaux ou dont l'étal psy· 
chiquo exige des soins parlicnlrnr~. 
Le Duce a vivement félicité les dm­
geanls de l'mslilulion pour les réeul· 
tais qu'ils ont obtenus. 

Rome, 17- En présence de !'alla· 
ché aéronautique allemand el des au­
torités militaires. le sous-secrétaire 
d 'Etal à !'Aéronautique, le général 
Valle, a remis la médaille à la valeur 
aéronautique aux pilotes de la Luf­
lhansa qui onl procédé <U sauvetage 
du pilote Sloppani au cours de la. 
traversée de l'Atlantique. 
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CONTE DU BEYOGLU 
que, explique encore le vieil amuseur. 1 
Il arrive qu'une écuyère soit un gar- , 
çon ! 

Au et• e e . MaisJea_n Duclos est déjà loin. 11 rqu • ~s~ plu" tri~te que mortifié. C'est qu'il 
1 a1ma11 vraiment, la pet\le acrobate ! 

i, économique et 
r • Et, pour une fois, qu'il était sincère ... une meprtse LB La. Turquie industrielle -

g8n8ral Rosso Bn DllBmngnB 

11 
1..) J '1 1 1 j l • • • 1 

- J'en ai assez 
style cubiste I 

de ces meubles de\ ... Les fauteuils ressemblenl d 
tables ... 

---

Otparts pout 

L'administration des Douanes con­
trôle si l~s raisins expi!dié8 il. destina­
tiou de l'Italie sont manipulés ou non. 
Etant donné que le contrôleur on 
chef du ministère de l'Ecouomio Jlro­
cède lui-rnême à cet examen, on juge 
ce second contrôle inutile. En l'abo· 
lissaot, on évitera dos formalités . su­
perflues aux négociants et l'on faciii­
ter les exportations. 

On trouve parfois des raisins avec 
pêpin dans les lots de rai•ius sans pé­
pia. Même s'ils soul en potites quan­
tités, cela L1dispoae les acheteur1. 
Mais d'autre part, il n'est pas prati­
quement po•·ible dl! les retirer. Des 
mesures d'ordre agricole doi ~ent être 
prises à cet égard ; nos organisation 
agricoles doivent se maitre à l'œuvre, 
dans c11 bul, dès à présent. 

ar1tim 

Battaux 

P. FOSCARI 
F. GRIMANI 

FENIOIA 
MERANO 

.. 
22 Juillet 
29 Juillet 

28 Jllillet 
11 Ao1lt 

"' 

! 
ln co1ncld 

l Brlu<!kl, "f 
a.lse,Triesl•,a.1 
ln Tr. EJ:p, po 
to•• l'Buropu. 

• 
21 J'tillet 

4 Ae>ût 
l 17 beure1 

DIANA 
MERANO 
ALBANO 
ABBAZIA 

DIANA 

28 Juillet 
11 Août 

20 Juillet 1 
27 Julliet \ 

29 Julliot 1 
3 Aotlt , ) 

j 18 heure• 

l 17 beure1 

20 Jllillet ? l 17 heure 

--------------------En ooincideuoe a\1 ItatL-) tval Ili l·J"Ct"'1~ Jt t 't•~ l'-i '4>•tSt 1] •f 1 1 

et •Lloyd frlestlno•, pour toutei le• dq~tinJ.liO'l• !·1 >no111.9. 

facilités dB VG1lJS S~P le1 &11BÎB il f!.1 J3 l'atltittlin 
~·1r lap~rco;1r;i frrov1tied it1l ~ 1 lt •JJ"t 11 1111· 
quement à la frontière et i~ l 1 fn i.t )r J ,1 1 > • 
d'emb<irquement à to·1d·11 p nn~~e< p 11t •3,." 
dront un voyage d'all~r at ntcLH p 1 · 1 li '' 1 111 > >,; 
de la.Oo·npa;p i" AORt\rCJ\ • 

En outre, olle vietlt d'i·uliltB« u«i iH li" Il.; 
directs pour P~.-13 at Ln lrn, vi 1 V J lin. 1 B \ 

prix très réduits. 

Agenoe Génér l~ 

Sarap lskelesl 15, 17, 

Téléphone 44877 -8-9. Aux: b:.1rH 1t la V >ya ~e1 'htt 1 r 1. 44914 
u • , ~ W.-L 1 • H ;J . 

PE'RC FB.A.TELLI ---
Quais de Oalata Hîldavendlgilr Han - Salol\ Caddesl rél. 4 H•'"! 

Départs pour Il ------
Anvers, Rotterdam, Amster: l 

dam1 Hambourg,portedu Rhml 

Hourgaz, iv l\rou, UonH1autza 

Vapeurs 

oJuno• 
•Vesta. 

«Orion• 
c ve~/a)) 

Compagnies l)at>!S 
(n1! 1m,1'!Y7) 

Oompa1tnle 8.nya'• 
N~erland•i•• de dJ 18 au 2J Juil 
Navi~•t• n V•p. du 30 au 31 Juil 

1 

!vers le ~4 Juillet 
vers le ~lJ u1J,lel 

NIPPON YU::!El< 
KAU!YA vers le a Aoùl 

-
j: v 110 û 

cabines de bateaux... chameau 1 
des\ ... Les maisons d des dipols ou d des j ... Ce papi/1011 

(Deaaln de Oemal Na<iir Gûler à 1' Alqam) j 

m'a tout l'air d'un Remercie le Ciel Vque la viande 
soit encore de la viande! 
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LD PRE55E TURQUE DE CE MDTIN 
Zonguldak et son 

bassin houiller 
No.s con/rire.s continuent d rtlater leurs 

impresJions de Zonguldak. 
ftl. Ahmtl Emin Ya/man écrit dans le 

•Tan• ; 

Le v~riteble int~rêt du pay• exige 
ceci: En Aoumellant à une admio1s­
tratioo unique tout le boAAm, on pré­
viendra ln dépenses doubleP, admi­
nistratives et générale•. Les in•tella· 
lions. telle• quo les lavoirs doivent 
fonctionner à plein rendement et pour 
le compte commuo de tous lee pGils. 
Il faut mettre fin à la rivalité des en­
treprises qui, travaillant dans une 
même mine, •'exposent l'uoe l'autre au 
danger sous prétexte de protéger leurs 
droits. 

La queAtioo de l'embauchage doit 
être reglée de façon essentielle ; tous 
les travailleurs doivent être soumis 
aux mêmes mesures. Une organisa­
tion doit être créée qui permettra d'en­
treprendre la formation des lravail-1 
leurs dès leur jeune llgE>, d'en faire des 
professionels accomplis. Des me•ures 
sociales seront prises pour la protec­
tion des travailleurs; le règlement 
des questions pouvant surgir quoti­
diennement sera effecué non pas en 
teoaot compte de la situation des pn· 
Irons mais en fonction des intérêts 
supé;ieurs du pays. Il faut mettre fin 
à l'exploitation des ouvriers el surtout 
aux agissements des intermédiaire• qu 
se livrent à une sorte de commerc~ 
des esclaves. 

Des décisions de principe onl Plé 
prises sur tous ces points lors de• d•r· 
oières réunione tenues à Zonguldak. 

On trovaill• <'Ion• I•• min~• sans in-' 
tPrruption, 24 ho11rAR <'lurant. Les mi· 
neurs •ont rtlpArlis ~" trois équipes. 
La dur~• tl11 trnvail tl• rhaque ouvrier 
ne dtlpR"sP jnmni• 8 heures. Et une 
partie t1~ c• t•mr>• ••t perdue par les 
mouv•m•:1ts il• de•c•nte à la mine el 
de sorti•. L'ouvriM, mioux nourri que 
p•r I• pa••tl, qui vit daas de• coodi· 
lions plus •aines, résiste mieux à la 
fatigue. 

Et il ne faut pas oublier que ce 
n'est là qu'un commencemt>nl. Si l'on 
songe à la situation des ouvriers, à 
l'époque où le bassio était exploité 
par les étran~erP, aux privations aux· 
quelles ils étaient soumi•. on pourra 
apprécier le progrès accompli déjà. 

•• • 
H. AJim Us con.sacre dans /1: " Kurun • 

en marge de.s houi/liirt.s proprement diteJ, 
un long arliclt au d~vtlopptment de la ville 
mime de Zonguldak. 

Le budget de 1933 de la ville de 
Zonguldak s'est élevé à 221200 Llqs. 
Les appointements et salaires repré­
s•ntenl 30 olo de ce total. Le reste est 
affecté à dPs travaux de relèvement 
et de développemAnt cle la ville. Parmi 
les travaux qui foui l'objet d'un pro· 
gramme figurent notamment : le ca­
•••10 el l'hôtel de la •i'le, le d~pôt fri­
g»rif1>1u• .. t la production de la gla­
c~, le c: mot1ère moc1eroe, les caoahsa­
tio11s, le stade, l'adduction de l'eau à 
I~ ville, et<" ... 

N'tltaient les conditions particulières 
qui font obst•cle au d~veloppement 
de Zonguldak, l'asp•ct de la ville au­
rait pu être tout différent. Voici l'em­
pêchAmeal qu'il faut faire disparai· 
tre: Un certain Cou (John) pa~a avait 
été nommé autrefois d1re..:teur de l'ad­
ministration des mines d'Eregli ; il 
avait élaboré un règlement. L'article 
15 de ce texte était conçu en ces Ier· 
mes: 

-

• l • 
T • 
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1 Banca CommBrcialB ltaliana 
r~pital entièrement versé rt r~nes 

Lit 847.696.198,98 ----
Dlreotton Centra.Je a.'lL..aJg 

FW&lea dana tontle l'l'l"ALIE 
' 

l&TANBUL, t:l:MIR, LOIVDREB, 

llEW-YORB: 

Créations à l'Etran~er. .. . 
Ban~ Oo1nmerciale ltalia.ua (f'rani~e) 

Pane, Marseille, ~ïce. Monton' 0 t11 

nee, Monaoo,Toulouse,BeaLrlieu Monte 
C'Jtrlo, Juan~Jt1ci-Pin~, fi;!'(~a •''\ni!.t, (\.fa 
roc). 

Banc~ Oomrnerr.IRh~ Ttalinnn e RulgRrfl 
Soria, Burgas, Plovrty, Var11!'l. 

Han~ Commerciale Italiana e GrecR ' 
Atbenos, Oavalla, Le Pir~e, 8alorii,1up 

1 RA.,r:i r.nmmPr"''l."tlP Tfi:tlf'l'l"l "t R•1·n1'J 
Rul"'BrPQt Ar11'1', R~irn, 1lr'lll!1lv, r;.1 .,~ 
t11ntzR, Otu1 Galat1 TP.mfs"''l~~. ~lhin 

B1tnra CommerciRIR rt.1li11n"l n.11,. l'Egit 
t". Alexandrfr, ILtt Oafro, Deinnnour 

Maneüurah, etr. 
Bnnr_.-. Oommercislt'I ItRli&'J'I ·rrnAt Oy 

New-York, 
Banca Commerciale ltn.li11na ·rrust Oy 
Boston. 
Banca OornmerP.fn.lf' ft"li,11,11,.. Trust Oy 
Pblladelpbia. 

Affiliations à l'F.tranger 

Banca della Svizzera ltallan11 : Lugano 

Rf'JIÎTI70"R. (ih'1~'J1 
drf~fn. 

Ranqnt- Franenli:if'll "t ftnH ·T':.,A prutl' 
l'Amérlq,e du Rn<!. 

'en France) P1lriq. 
(en Argent}ne) Bn4'nnF1 .. Ayr(IR, Ro- 1 

••rio de Saou-Fe · 
'•n Br~sfl Sao-Paolo, Rlo-~•-JMel 
ro !lantos, Bahia Cutlryba Porto i 
Alegre, Rio Grande, Reoif~ (Per­
r.ambuco). 

(au OhiUJ Santiago, Va' paraiso, (en 
C'.olomble) Bogllu, Baranquflla.) 

8 
(en Uruguay) Montevidoo. 

anca Ungaro-Itaiiena, Budapest Hat 
.hv!!l~ .. ~l~e, ~ako, KorïDed, OroA 

aza, Szeged, etc. - ... .. ···-
B':.':co Ita!iano (en Equateur) Guyaqull 

an ta. 

Si l'on ajoute à ces mesure• celles 
qui seront prises en vue de réaliser 1a 
rapidité et Je bon marché à Çatalaj!'z1, 
les avantages qu'assureront le oouveau 
Central, le prolongement jusqu'à Kozlu 
de la ligne ferrée à voie normale, le 
rattachement direct des mines à la 
voie ferrée, l'accroissement el l'accélé­
ration des ioslallalioos de chargement 
el de déchargement en a11ei;ida,nl . la 
création du port de Çatalaj!'zt, l uo1f1-
calioo de la perception des impôts, on 
constate que nous nous trouvons à 
un tournant très important de noire 
politique du charbon. A la faveur de 
celle nouvelle àre, il sera po•s1ble de 
marcher vers une production eo~uelle 
de 5 miliioos de tonnes, de réduire le 
prix du charbon, rie conquérir les mar­
chés étrangers, de supprimer les in­
convénients el les frais inutiles que 
comporte l'oblig~tioo, à laquelle sont 
soumis actuellement les bateaux, d'al 
tendre leur tour pour charger le char­
bon, de oréer une classe de travailleurs 
dont l'avenir sera assuré. 

«Toute conslruotion officiello ou pri- ' 
vée, dans la zoue des mines, tout four. 
café au autre couslruction publique 
sont subordonnés à l'approbation de 
l'admiuistratiou des mines qui en in­
diquera l'emplacement suivant un 
plao ; personne ue pourra bâtir à 
soo gré, sans no permis. 

Quelques instantanés pris lors de la réception 
des troupes turques à Antakya 

solennelle 

Banco Italiano (au Pérou) Lima, Are· 
QIÙI'~, Callao, Ouzea, Trujillo, 'foana, 
Molbendo, Chiclayo Ica' Piura p 
Chincba Alta. ' ' uno 

Hrvatska Banka D. 0 Zagrt!l>, Souesak 
Sii_o,. d'l.sta:tbu/, Nue. Voy(J()d.'l, 

Palazzo Karakor 

Je suis très heureux d'avoir pu 
visiter Zonguldak en uo pareil m<>· 
ment, en ce touroaol de le vie de nos 
houillères. Et ce sera pour moi une 
tache très attrayant que de •is1ter cha­
que aunée le ba•sio pour me. rendr~ 
compte des résultats des déol8loos qui 
viennent d'être prises. 

L'endroit Je meilleur pour contrôler 
le pouls de la Turquie, pays de ch~r· 
bon, aujourd'hui el surtout demam, 
c'est notre bassin charbonnier. 

• • • 
M. Hüsqin Cahid Yalçin dicril dans l• 

• Ytni Sabah ~ sa in:Sitt aux insta/lalion.s 
rtse.rvlt.s aux travailleurs de. la ,Kômùri'+• : 

C'est en vertu de cette disposition 
qui est toujours en vigueur el qui a 
~t<\ confirmée par le ministère de 
!'Economie, qu'il y a des «ZJnes io-
1erd1tes,,, à Zo1oguldak. Il en est ré­
sulté uoe crise des log•mAnt .. On se 
plaint partout, et c'est rrnturel, de ce 
que le dé•1>'oppem .. 01 des ro11~truc­
t1ons n'a pas M~ de pair •v1·c celui 
d<> la poputa11on alors qu•· Z·,11guldak 
qui f\ta11 il y a quaranle aas, u1. bourg 
de 10 à 15 maisons, compte aujour­
d 'hu1 28.000 habitant", 

Le rf\•1s1on de la loi foncière à 
Zonguldak e•I une impérieuse néces-
1ité. 

La prBmiÈrB station thBrmalB 
dans IB vrai SERS de CB tBrmB : 

la vBrtB Yalova 
Sou.s ce litre~ M. YunuJ Nadi écrit da n.s 

le , Cûmhuriyet • el la " Jfipublique •: 

oagemeol de Yalova, c'est un spécia-1 
liste dont les coouRissauces en ma­
tières hydrolbérapeuliques sont recoo-1 
nues même en Europe. 

Et, la réuniou de tontes ces coudi-1 
tioos fera que nos citoyens retrou­
veront la rnoté à Yalova. En d'autres 
termes, on est en tram de créer à Ya­
lova une ville d'eau moderne, capable 
de rivaliser avec les stations mo­
dernes d'Europe, et ainsi que nous l'a­
vons dit, si on hiaee de côtA les dé· 
laits dont l'exécution exig~ du temps, 
celle premi!lre ville d'eau existe déjà 
dans ses grandes lignes. 

Il va sans dire, que Yalova sera. en 
premier lieu, une ville d'eau dont nos 
compatriotes profileront avant tous 
les autrt>s. Mais on peul dire que le 
temps n'est pas loin quanrt Yalova 
sera le centre eù afllueroot les ma­
lades de tout le Proche-Orient. 

Piano Gaveau à vendre, 
Ltqs 135 

• Vl.e La 
sportive 

ATHLETISME 

Quelques résultats marquants 
Grand• journée athlétique hie!', au 

stade de Knd1kôy. · 
Une chute mal,.ncoutreuse, au mo­

ment où il tonchait au but, a seule 
empêché Nedmao (Hayd~rpa~a-Sp?r) 
de battre le record 6tabd la sema10e 
dernière par l"aik, au cours de la 
courA'l de 200 m. avec obstacles. Le 
record est 28.8 secondes. 

Beau succès, dans l'épreuve des 
400 mètres par équ1peR. Le temps 
précédent a é\é ramené d~ 49,2 ù 47 .2. 

Dan>· l'épreuve de 300 mètres, Gôrnn 
(Güoe,) établit avec 36,3 le record de 
Turqui1" 

POOT-BALL 

1 
usait à remporter la victoire sur Is­

. lanbul-Sµort par 3-1. 
Les matches d'hier de la 

Barkohba 
Les 6quiprs A el B de la Barkohha 

ont rencontré hier les équipes A el B. 
du Kiziltoprak- Halkevi au stade de 

TtUphonc: f'ü.r NIUi-l.J-i-S 
Agenc~ d Istanbul, Allalemc1yan Han. 

Direction : Tél. 21900. - Optralion.s qb, 
22915. - Porlt!/e.ui/le. Oocutnt!nt 2290J 
Po~ilion: 12911.-Chong~ ~t Port 11912 

Agence de B<yojlu, Jsl1kldl Caddesi lfl 
A Nam1k Han, Tt/. P. 4101• 

Succursale d'Jz1ni.J 

Fénerbahçe. ' Kiziltoprak·Halkevi A a ballu liar- 1 
kohba A par 4 buis à O. 

Bnrkohba B a batlu Kiziltoprak­
H1\lkevi B par 1 à O. 

Si l'on lielll compte que l'équipe A 

Locationdt cof/rtJ rlJ ' BtyJ!}/11* d Galata 
/J/anbul 

Vente 'l'ravaller'a chèques 
B. O. I. et de chèques tollristi­
ques pour l'Italie et la Hongrie, 

de Kiziltoprù compte pour joueurs : --------------­
Ya~ar, Buleal, Lebib, Fikrel eto. el 
qu'elle est on quelque sorte une 
• copie » de FéoerbakQe on convien­
dra que la Barkohba a réalisé dans 
deux mois des progrès évidents et 
qu'elle peut HBp~rer figurer parmi les 
plus fortes de la catégories des cooze » 
ooo-fêdflrés. Félicitons ses joueurs el 
leur actif président . 

r. ,;\ 
1 

T,.RJF D'ABONNEl\'l.ENT 

Turquie1 Etranger: 

1 ~ :~.s 
3 muJB 

Ltq• LI• 
13.50 l au 22.-
7.- ti illOlcl 1~.-

4.- 3 mois 
• 
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Chaque ouvrier a sa couchette. A 
côté de chaque couchette est une ar­
moire fermant à clé pour les effets 
persoouels de chaque travailleur. Les 
matelals sont en laine. Tonte la linge· 
rie des dortoirs esl nettoyée el séchée 
chaque 15 joura. de façon mécanique. 
Les fenêtres, de pari el d'autre, sont 
hautes el permettent à la lumière de 
pénétrer, abondante. I! u'y a dans les 
dortoirs aucune mauvaise odeur. Toul 
est propre et sain. 

Le gouvernement el le président du 
Conseil, lui-mê111e. sont fermement dé· 
cidés à faire de Yalova une station 
balnéaire parfaite,ngissaol, en l'occu1·· 
reoce, d'après les directives d'Ala· 
türk. M. Yusuf Ziya. directeur-gêné· 
rat de la Deniz Bank, est un de ces 
hommes, à l'esprit co11structeur, dont 
les qualités prodigieuses 1001 mises à 
contribution pour mettre sur pied et 
surveiller celte œuvre. Quant au Dr. 
N1had Re~1d qui s'est chargé de l'amé-

S'adresser, 8, Karanlik Bakkal 

Sokak (Sakiz Ag>ç) Beyo~lu 
Les " ancien& " à l' œuvre 
Hiar, à 5 heures, a eu lieu, à Auadol· 

hisar, le match de fool-ball entre le 
leam de la presse el celui formé par 

EIÀVBS dES EcolES i111Emandes eurto~~ les «Vétérans .. d 'lslaobul-Sporl. 

TENNIS 

Les finales de la Coupe de Ten­
nis "Challenge UstUndag" 
Hier a pris fin la compêtilioo de 

tenms du T. D. K. compla111 pour la 
Coupe Uslür .. dug. Voici les résullatB : 

Simple hommes - Suat bal Telyao 
par 6-2, '·1. 6-2. 

laute rencontre de la jouruée fut ill" 
coolestablemeot celle du double holll' r 
mes. Il restait aux finales. Armitaj-Ib". 
rahim (Feuerbahçe) et Jaf!é-Baldill1 
(Güae,). 

I' 

1 

! FEUILLETOH DU BEVD6LU Ho. 6~// 
G. d' Annunzio 

L'lllTRUS 
ROMAN TRADUIT DE L'ITALIEN 

'==========Il Trad. par G. HERELLE~==" 

DEUXIEME p ARTIE dos et la paume, les tourna au so­
leil par-dessus et par-dessous. Ce re-

XXI gard, ce sourire, ce soleil, ce geste 
conféraient à ces grosses mains cal­
leuses une noblesse souveraine. Dur-

.Mais il ne causait guère, ~lait un oies sur les in~lrumenls aratoires, 
peu timide avec moi, ue me répondait sanctifiées par le bien qu'elles avaient 
que par quelques mols vagues: il n'ai- accompli, par l'immense labeur qu'ai­
mait point à parler de lai-même, n'ai- les avaieot accompli, ces maios étaient 
mail point à se plaindre, o'inlerrom- dignes maintenant de porter la pal­
pait point le travail auquel il était oc- m<1. 
cupé. Ses mains os~euses, desséchées, Le vieillard les oroisa sur sa poi­
bruoies, qui semblaient fondues en un trine, selon le rite mortuaire des chré­
brooze vivant, ne s'arrêtaient jamais, tieas, et il répondit sans cesser de 
ne connaissaient peuHhre pas la fa- sourire : 
ligue. Un jour, je m'écrirai : - Bientôt monsieur s'il plait à 

- Quand dooo tes mains se repo- Dieu. Quand on me les' disposera de 
seront-elles ? cette façon dans le cercueil. Air;si soit· 

L'homme intègre regarda ses mains il ' 
avec un sourire ; il en considéra le j · 

~ H 1 ceux q 1 La rencontre présenta des phases 
ne !réquetont plus l'.éoole ( quel 3u'en so't très amusantes et les • vélêrans» firent 
le motiO sont énergiquement et efficacemen · - ô 

Simple dnmes - Mlle Gorodetski 
bal ~llle Com·telli par 6·0, 6-0. 

réparés à toutes les branabes eoolalr•~. par de leur mieux, chacun de son c lé. 
r.çooe particulières don"lées par Répebteur 1L·assistance, très nombreuse, salua 
Allemand diplômé. - ENS~IGEMENT · Ro\- par des éclats de rire certainPs plia­
DIOAL. - Prl• trào r6du1ts-N Eanre 8~118 ses dn i·eu L'équipe de la Presse ré-
•REPTIETEUR· · 

Double mixte. - Mlle Gorodelski et 
Are•ian ballent Mlle Courlelli el Kris 
par 5-1, 6-1. 

DoublP hflmmes. - La plus impor-

XXII 

Tous les remèdes étaient vain!. Le 
travail ne me soulageait pas, ne me 
consolait pas, parce qu'il était exces­
sif, inégal, désordonné, fébrile, so?v~nl 
interrompu par dtJij périodes d'mvm· 
cible inertie, d'abattement, de sé­
cheresse. 

Mon frère m'avertissait ; 
- Ce u'est point ce que prescri~ la 

règle. Tu dépenses en 11ne semat?e 
l'énergie de six mois ; pms tu te la1s­
ses retomber dans ! 'indolence ; pms, 
sans modération, tu recommences. à 
l'erléouer de fatigue. Ce n'est pomt 
ce que prescrit la règle. Il faut que 
notre œuvre soit calme, concordante, 
harmonique, pour être efficace. Tu e1_1· 
tends ? Il faut que nous nous prescrt• 
vions une métbode. Mais tu as le dé­
faut de tous les novices : un excès 
d'ardeur. Par la suite, lu le cal-
meras. 

Mon frère disait ; 

de Scordio qui tiendra Ion fils sur les· Parfois se reprod_Ui8ai~nl en moi 
foots baptismaux. C'est le plus digne des états d'â.mes qui avaient appar­
parraio qu'il soiL possible de trouver tenu à la période la _plu_s <_>bac.ure de 
pour lui. Jean lui inspir~ra 111 bonté mou passé, désormais s1 lomlato. Par­
et la force. Lo~que Raymoud sera en fois je no conservai; gt10 le seolimeb~ 
âge de comprendre, nous lui parle- mt1me de mon pt•opre tsolemenl parmi 
roos de ce noble vieillard. Et ton fils les fanlômtls inertes de les toutes cho­
sera ce que uoua n'a1·ons pas pu, ce BA~. Durant tle longues heures, je n'a· 
que nous n'avons pas su être nous- vais pas d'autre sensation que cel!e du 
mêmes. poids conliau et écrasant de la vie et 

Il revenait souvent sur ce sujet, pro· celle du petit battement d'uue artère 
nooçsit souvent le nom de Raymond, dans ma tlll<l. . . . 
faisait des vœux pour que l'enfant à Puis survena1enl les 1romes, les s~r­
nattre incarnât l'idéal du type humain casmes contre moi-même, des. envies 
qu'il avait rêvé, !'Exemplaire. Il ne sa- soudaines de briser et de détrmre, des 
vait pas que chacune de ses paroles dérisions impitoyables, des m~ohaoce­
éta_it pour moi un coup de . po1goar_d t~s. féroces, u_oe fermentation d_e 
qm exaspérait ma h~me, qm rendatl la h~ la plus a~iectc. li me sem,bla~I 
mon désespoir plus v1oleol. que 1e ne sa~a1s plus ce q•Je c était 

Tout le monde conjurait cou Ire qu'mdulgeooe, miséricorde, tendresse, 
moi sans le savoir, lont le monde me bonté. . 

Les joueurs de Feoerbahçe dont lB 
supériorité fut manifeste durant tool 
le jeu, gagnèrent le match par 6·•• 
6·3, 11·7, 6-2. 

A l'issue du match on distribua au~ 
vainqueurs les Coupes du Challenge· 

« Pourquoi rester ici à jouer ce rôl~ 
odieux '? Je m'en irai, je reolrerB1 
dans le monde, dans ma premièl'.e 
vie, dans le1iberhoage. Je m'élourdt' 
rai, je me perdrai. Qu'importe '? Je ne 
veux p11s Atre ce que je suis, fange 
dans la fange. Pouah ? • 
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Dans un de ces accè!, je résolus de 
quiller la Badiola, de partir pour J.lO' 
me, de m'en aller à l'aventure. 

J'avais uu prétexte tout lrouv~· 
Comme noua n'avions pas prévu uo~ 
absence aussi longue, nous avioll.; 
laissé la maison dans un état proV1' 
soire. Il élail urgent de régler di ver· 
ses affaires et de prendre certaine~ 
mesurea pour que noire absence ptl 
se prolonger sans terme frxe. 

(d suivre) 

Sahlbl : O. PRIMI 

Umumi Ne~riyat Miidürü 1 

- Tu n'as pas encore trouvé ton é­
quilibre. Tu ne sens pas encor.a s,ous 
tes pieds « la terre ferme ... l\fais n aie 
pas peur. Tôt 011 tard tu réusRiras à 
saitiir ta loi. Ce ln t'arrivera à l'1m pro­
visle, quand lu t'y attendras le moins, 
avec le temps. 

Il disait encore: 
- Cette foi~. Juliana le donnera 

certainement un héritier : Raymond. 
J'ai déjà peosl' au parrain. C'est Jean 

frappait à l'envi. Qmrnd. j'approoha~R _Toute~ les ~oooes sources mlé­
de quelqu'un des miens, 10 me sentais r1eurea s obst.rua1eol, lar1ssa1eol co:n­
aoxieux-craintif comme si j'avais été me des foolames frappées de maléd1c­
forcé de me tenir auprès d'une persoo- lion. Et aloro je. ne voyais plus en 
ne qui, ayant en main de• armes ter: Juha_nc que Je ~ail brulai, la g_rosses­
ribles, n'en aurait conuu ni l'usage m se ; 10 ne voyais plu~ ~n mo1-mêw~ 
le danger. J'étais dans l'attente ooali· que le peraoooage ridicule, le mari 
ouelle d'une blessure. Pour avoir un berné, le stupide héros sentimen~al 
peu de \rêve, j'étais r~duit à chercher d'un mauvah roman. Le sarcasme 10-
la solitude el à fuir loiu da tout le térieur n'épargnait aucun de mas ac­
monde ; mais tians la solitude je me l1is, aucuu de~ actes de . Juliana. L~ 
relrouvaia fac à face avec mon pire drame so w îtamorphosa1I pour moi 
ennemi avec 1noi-même. en une comédie amère et bouffonne. 

Je m~ seota13 périr secrètement : i • Rieo ue me _releo~it plus; ~o~s les 
me semblait que je perdais la vie pa 1 heos se brisaient; 11 se.produ1sa~I ~ne 
tous les pores. violente rupture. El 10 me d1se1s : 

Dr. Abdül Vehab BERKEM 

Bereket Zade No 34-35 VI Harti ve SJ 

Telefon4~ 


